
Acte de Baptême de « Anne » en 1769 à Clelles

Dans le registre BMS (registre des baptêmes, mariages, sépultures, tenu par le curé de la 
paroisse, avant l'établissement de l'état-civil républicain en 1792), on trouve parmi les actes 
habituels après naissance, mariage ou décès, un acte de baptême un peu particulier.

Il est rédigé comme les autres, signé aussi par témoins et curé … mais ici plusieurs prêtres 
ont paraphé l'acte. Il faut dire que la baptisée était une cloche !

Copie de l'acte (registre BMS de Clelles – 1768*1792 – page 12)
|NB : des majuscules ont été rajoutées aux noms propres, ne figurant pas toutes dans l'acte]

L'an mil sept cent soixante neuf et le cinquième jour du mois de 7bre 
[septembre] ensuite de la permission de Monsieur de Coste-More vicaire 
général du diocèse de Die, assisté de Messieurs Ville prieur curé de St 
Martin Louis Malsang curé de Chichilianne et Jean Blanc de la Nautte 
desservant la sacristie de Clelles ayant béni avec les solennités requises 
une cloche pesant trois quintaux dont les fonds ont été fournis par le zèle 
de Mr Novel seigneur de Clelles  de Mr de Tardivon prieur du dit lieu et de 
la plus grande partie des habitants, on lui a donné le nom de Anne, le 
parrain a été noble Pierre de Bouffier ancien trésorier de France la 
marraine  dame Anne-Marie Bruneau de Chaponnay sa femme, représentés
par mr Noel Boyer notaire et demoiselle Marie Prayer femme du dit Boyer 
qui se sont signés avec nous    Ville prêtre curé

Suivent les signatures de Boyer, Ville curé, Marie Prayer Boyer
Malsang curé, Blanc de la Nautte prêtre, Faure prêtre, Ferrier curé

Cette cloche a rempli son office sans doute jusqu'à l'installation du carillon de l'église 
de Clelles en 1911. 
Elle apparaît dans l'inventaire réalisé par G. Vallier en 1886 sous le numéro 391 
(« Inscriptions campanaires du département de l'Isère » – catalogue décrivant 1398 
cloches des églises du département). Une autre cloche de 1787 (n° 455) et une de 
1866 (n° 1267) figurent aussi dans l'inventaire pour Clelles.

Le hasard d'une visite au clocher de Monestier du Percy permet de retrouver cette 
cloche dont la trace était perdue. Elle a dû être donnée (ou vendue) à l'église de 
Monestier après l'incendie qui a ravagé le clocher en décembre 1909, reconstruit en 
1911 … époque de l'installation du carillon de Clelles et du remplacement des 
cloches.



Cette cloche n°391 porte la 
marque du fondeur Nicolas 
BONVIE et dans l'inventaire 
de G. Vallier, seules 5 
cloches y sont répertoriées 
avec  cette marque de 
fondeur … et celle-ci est une 
découverte majeure dans le 
lot des anciennes cloches 
cassées, fondues, détruites à 
la Révolution ou dans 
d'autres occasions. 

Cette cloche porte des inscriptions en latin qui nous sont connues par l'inventaire de 
Vallier en 1886.

La grosse cloche de Monestier du Percy (diamètre 120 cm) a été peut-être été fondue 
avec les débris des trois cloches de 1820 et de 1851. Elle porte ces inscriptions :
Inscriptions du haut, côté nord     :

« ELLES ETAIENT TROIS SOEURS MOINS HEUREUSES QUE LES TROIS HEBREUX DANS LA FOURNAISE.
ELLES PERIRENT LE 20  X  1909 »

« A LEUR PLACE   JE LOUE DIEU   J'APPELLE LE PEUPLE CHRETIEN A LA PRIERE   JE PLEURE LES
TREPASSES »

Inscriptions en haut côté sud     :
« PIE  X  PAPE  A.D. 1910 »

« P . E . HENRY  EVEQUE »

« ALFRED BARBE CURE DU MONESTIER DU PERCY »

Inscriptions en bas côté sud     :
                             « G. & F.  PACCARD  FONDEUR  A  ANNECY-LE-VIEUX  HTE  SAVOIE   1910 »

Les trois cloches citées (les « trois sœurs ») dataient de 1820 (cloche n°605 – marque 
du fondeur Bonnevie à Grenoble) et de 1851 (n°979 et n°980 – marques du fondeur 
Prosper Rosier, à Vrécourt Vosges).


